
Les difficultésLes programmes

Apprentissage qui commence au cycle 2, 

en lien avec la lecture : correspondances 
entre phonèmes / graphèmes ; discernent 
la valeur sonore de certaines lettres ou la 
modification de certains graphèmes 
suivant l’environnement.

Au cycle 3, les élèves consolident ces 
acquis et doivent connaitre «  l’ensemble 
des phonèmes du français et des 
graphèmes associés » et maitriser aussi les 
variations des marques morphologiques à 
l’oral comme à l’écrit. 

CYCLE 2 : 1ère structuration des 
connaissance sur la langue.  

CYCLE 3 : Etude de la langue 
explicite, reflexive 

Pour les 2 cycles, l’accent est mis sur :  
- Les régularités du système de la langue (orthographe 

grammaticale, lexicale).  

- Les activités d’observation et de réflexion organisée sur 
le fonctionnement de la langue. 

- La mémorisation : mémoriser et se remémorer 

l’orthographe des mots fréquents et de mots irréguliers 

dont le sens est connu. 

L’orthographe à 
l’école élémentaire 

Le degré de conceptualisation  

FRITH : plusieurs stades successifs  

- Phase logographique : reconnait globalement un mot, d’après la position saillante d’une lettre 

ou de sa silhouette, sans aucun recours à la phonologie et à l’ordre des lettres.  
- Phase alphabétique : mise en place des règles concernant les CGP, assembler, combiner des 

lettres et des syllabes, ce qui permet de déchiffrer en lecture et d’écrire des mots inconnus et 

réguliers (salade).  
- Phase orthographique : recours à la médiation phonologique n’est plus exclusive, l’élève 

stocke directement en mémoire des mots, avec leur forme orthographique spécifique, sans 

passer par le décodage (automatisme). 

La complexité de la langue  

Orthographe française = opaque au niveau phonologique.  

Dans le domaine phonographique (graphèmes transcrivant les phonèmes), il n’y a pas de stricte 
correspondance entre les uns et les autres. Un son peu s’écrire de plusieurs façons.  

L’orthographe n’est pas exclusivement phonographique puisque les morphogrammes 
apportent d’autres informations (ordre grammatical ou lexical : mais sont muets). ON N’ECRIT 
PAS SEULEMENT CE QUE L’ON ENTEND.  

Les mots sont variables et co-varient suivant le système de relations dans lequel ils sont placés.  

Nombreux homophones grammaticaux et lexicaux.  

La complexité de son apprentissage 
et de sa mise en oeuvre  

Orthographe se mobilise aussi dans la 

production d’écrit qui mobilise d’autres 
compétences. L’élève accaparé par d’autres 
taches n’est plus à même de gérer l’aspect 
orthographique (surchrage empêche de 

récupérer en mémoire formes connues).  
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